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N ous sommes en 
2005. Quatre en-
trepreneurs bra-
bançons se disent 

qu’il serait intéressant de 
créer un cercle d’affaires à 
Louvain-la-Neuve. C’est 
que l’université draine déjà 
pas mal d’entreprises au-
tour de son campus. Et que 
l’axe Bruxelles-Namur 
reste prometteur. Alors, 
pourquoi pas un endroit 
où les dirigeants d’entre-
prises pourraient se re-
trouver, échanger, s’infor-
mer ?
L’idée de Serge Verhaegen 
(Bedimo), Jean Martin (Sa-
pristic), Alain Mahaux (Vi-
vactis) et Baudouin Du-
buisson (Franfin) trouve 
écho. Une trentaine de pa-
trons prennent des parts 
dans une société à respon-
sabilité limitée (SRL) et 
dans une ASBL. Les autori-
tés de l’UCLouvain applau-
dissent et louent un lieu : le 
troisième étage de l’Aula 
Magna, ce cube de verre 
qui domine le lac de la cité 
étudiante. Le Cercle du Lac 
est né !
Aujourd’hui, ce cénacle 
fête ses 20 ans. L’événe-
ment sera marqué par une 
soirée spéciale, le 13 no-

vembre. Si le nom est resté, 
le port d’attache, lui, a 
changé. Depuis 2013, il se 
trouve sur les hauteurs de 
Louvain-la-Neuve, au parc 
Einstein. C’est là qu’est 
amarré un vaisseau de 
3 260 m² imaginé par l’ar-
chitecte Patrick van der 
Straeten. « Ce bâtiment dé-
gage une symbolique forte, 
indique la directrice, Sylvie 
Wodon. Le Cercle y occupe 
58 % de la surface. Cela com-
prend un hall de réception, 
sept salles de réunion, ainsi 
qu’un restaurant, accessible 
au public (l’Ô si près). »
Ces espaces donnent aux 
600 membres de quoi sui-
vre de multiples activités : 
12 à 15 événements par 
mois (sauf  en juillet et 
août). « Le Cercle s’est donné 
quatre missions, poursuit la 
manager. Informer, via l’or-
ganisation de conférences – 
et en ce domaine, nous som-
mes reconnus pour la qualité 
des orateurs que nous invi-
tons. Connecter, via des mi-
ses en relation personnali-
sées. Animer, via des 
activités de détente comme 
du golf  ou du padel. Et facili-
ter, via la mise à disposition 
de locaux pour nos mem-
bres. »

« Rien à avoir
avec un club cigare ! »

Les cercles d’affaires ont 
parfois cette image de 
clubs sélects, où on fume le 
cigare. « Notre rôle est bien 
éloigné de cela, assure Syl-
vie Wodon. Notre priorité 
n°1, c’est de mettre en rela-
tion les chefs d’entreprise. » 
Pour un patron, avoir un 
réseau, c’est se tenir au 
courant des tendances, dé-
nicher des idées, rencon-
trer des opportunités…
À ce propos, fait-on du bu-
siness en cercle d’affaires ? 
« C’est assez difficile à appré-
cier, car ces accords ne sont 
pas spécialement dévoilés. Le 
Cercle, lui, se contente d’or-
ganiser des événements. Si 

cela débouche sur des con-
trats, c’est tant mieux… »
Reste que gérer ce type de 
cénacle n’est pas toujours 
évident. Malgré une coti-
sation à 1 350 € HTVA 
(hors tarifs découverte et 
de groupe), il y a un équili-
bre financier à trouver. La 
preuve : le Cercle de Lor-

raine, autrefois couru à 
Bruxelles, a fait faillite en 
2020 (son hôtel a été re-
pris par The Mérode). « Il 
faut veiller à toujours rester 
attractif. C’est pourquoi nous 
venons de nous doter d’un 
plan stratégique. Pour assu-
rer l’avenir. »

Jean-Christophe de Wasseige  

Le Cercle du Lac fête ses 20 ans
Ce cercle d’affaires, qui réunit 600 dirigeants 
d’entreprise, est l’un des plus anciens de Wallonie.
Il est notamment réputé pour ses conférences.

Ce club d’affaires tient une douzaine d’événements par mois.

Louvain-la-Neuve
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2006 Après sa naissance, le Cercle du Lac 
grandit vite et atteint 150 membres.
2008 La crise des subprimes provoque une ré-
cession et un sauvetage des banques. Le Cer-
cle, lui, dope ses affiliations ! Explication : les 
entrepreneurs ressentent le besoin de se ras-
surer ensemble.
2013 Le bail des locaux à l’Aula Magna se ter-
mine, tandis que le Cercle rêve d’une implanta-
tion propre. Un bâtiment modulaire est érigé au parc scientifique Einstein sur un terrain de 
l’UCLouvain.
2016 La barre des 800 membres est franchie. Faire partie d’un club d’affaires est alors tendance.
2020 Crise Covid oblige, le Cercle ferme et se met aux vidéoconférences. Ses finances plongent. 
Les actionnaires renforcent le capital par deux fois : en 2020 et 2022.
2022 La crise inflationniste fait flamber les prix des énergies et les salaires. Un apport en capital 
est à nouveau nécessaire. Les membres refluent légèrement, à 600.
2025 Le Cercle fête ses 20 ans et se dote d’un plan stratégique. J.C.D.W.

De bons alizés, 
quelques tempêtes
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Les membres du Cercle du 
Lac proviennent de Lou-
vain-la-Neuve et du Bra-
bant wallon, mais pas seu-
lement. Certains habitent 
Bruxelles, Namur, Charle-
roi, Liège… Tous parta-
gent quand même une si-
militude : être présent 
dans la zone de LLN est 
important pour leur busi-
ness. Les profils varient : 
cadres de multinationales, 
patrons de PME, responsa-
bles des investissements, 
représentants d’univer-
sité… Le recrutement et 
l’animation restent vi-
taux, car l’assiduité se re-
lâche au fil du temps. Un 
« classique » qui frappe 
tous les cercles d’affaires. 
La présence d’autres clubs 
comme The Mérode à 
Bruxelles, le Cercle du 
Lion à Waterloo, le Cercle 
de Wallonie à Suarlée, 
B19 en divers endroits, ou 

TuBusiness à Tubize ne 
fait apparemment pas 
concurrence. « Il y a de la 
place pour tout le monde, af-
firme la directrice Sylvie 
Wodon. Et chacun a ses 
spécificités. La nôtre est de 
proposer un lieu de rencon-
tres à l’intersection des mon-
des économique et académi-
que. C’est unique. » J.C.D.W.

« Entre mondes économique 
et académique »

Sylvie Wodon est la 
directrice du Cercle du Lac.
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